
Le parfum victorieux de l'Évangile
Intro  
Les odeurs ont une capacité unique à provoquer des réactions fortes. Pensez à votre 
réaction à l'odeur de votre restaurant préféré ou de votre plat préféré cuisiné à la 
maison. L'odeur des baguettes fraîchement cuites me fait toujours sourire et me rend 
heureux. D'autres odeurs, en revanche, peuvent provoquer une réaction négative. Pour 
moi, les hôpitaux ont une odeur très particulière. Mon père a été hospitalisé pendant 
une grande partie de mon enfance. Par conséquent, pendant de nombreuses années, 
je détestais aller à l'hôpital pour quelque raison que ce soit, simplement parce que je 
détestais l'odeur. Mais cela a changé à la naissance de ma fille aînée. L'odeur de 
l'hôpital était la même, mais elle était maintenant liée à un évènement heureux plutôt 
qu'à un souvenir triste.  
 
Le contexte de 2 Corinthiens 
En Actes 18, on voit que Paul a implanté l'église de Corinthe lors de son deuxième 
voyage missionnaire et qu'il y est resté pendant 18 mois. Paul aimait profondément 
cette congrégation et s'en souciait, mais sa relation avec elle était pleine de difficultés. 
Comme ce fut le cas avec d'autres congrégations, Paul est resté en contact avec 
l'église après son départ de Corinthe. Nous avons connaissance de quatre lettres qu'il 
leur a écrites. La première et la troisième ont été perdues et la deuxième et quatrième 
se trouvent dans notre Bible sous le titre 1 et 2 Corinthiens. 2 Corinthiens est peut-être 
l'épître la plus personnelle écrite par l'apôtre Paul. Il y défend son autorité apostolique 
contre les faux enseignants, clarifie la raison pour laquelle il a reporté sa visite à 
Corinthe, réaffirme son amour pour cette congrégation et explique le rôle nécessaire de 
la souffrance dans le ministère chrétien. Paul a envoyé Tite pour remettre sa troisième 
lettre, souvent appelée la lettre "douloureuse" ou "larmoyante". Paul attend maintenant 
le retour de Tite et est impatient de savoir comment elle a été reçue par cette 
congrégation qu'il aime tant.    
 
Le contexte du passage  
Voici le contexte de notre passage. Troas était le lieu de rencontre prévu entre Tite et 
Paul. Paul est arrivé comme prévu, mais pas Tite. Apparemment, l'Internet et les 
portables étaient en panne à Troas et Paul n'a pas pu communiquer avec Tite. 
Cependant, Paul ne s'est pas contenté de l’attendre sans rien faire. Au contraire, le 
Seigneur lui a ouvert une porte pour partager l'évangile et les gens ont répondu. Malgré 
cette "porte ouverte", l'inquiétude de Paul pour les Corinthiens et le désir de recevoir 
des nouvelles de Tite l'ont poussé à dire au revoir aux gens de Troas et à partir pour la 
Macédoine, dans l'espoir de trouver Tite. Paul est impatient de savoir comment l'église 
a répondu à sa lettre. Le retard de Tite est peut-être un signe de mauvaise nouvelle. 
Malgré cette inquiétude pour les Corinthiens et une défaite potentielle Paul est 
reconnaissant pour l'évangile. 

Notre passage nous enseigne deux choses essentielles : premièrement, Dieu a vaincu 
ses ennemis ; deuxièmement, nous sommes les moyens par lesquels ce message de 
victoire est diffusé. 



 
Dieu a vaincu ses ennemis 
Regardez le verset 14 avec moi. « Je ne puis que remercier Dieu : il nous traîne 
toujours dans son cortège triomphal, par notre union avec Christ... » Pour comprendre 
le sens de Paul, nous devons comprendre la fonction d'une procession triomphale. Une 
"procession triomphale" ou un triomphe romain était une occasion unique et joyeuse 
dans la vie romaine car il s'agissait de parades de victoire élaborées qui n'étaient 
réservées qu'aux plus grandes victoires militaires. C'était l'un des plus grands honneurs 
qu'un général romain et son armée pouvaient recevoir. Tout s'arrêtait à Rome pour 
célébrer cette grande victoire et honorer l'homme qui avait mené l'armée à la victoire. 
On rapporte plus de 350 triomphes romains, dont certains duraient jusqu'à trois jours. 
La partie du cortège qui entrait dans la ville avant le char du général triomphant donnait 
aux spectateurs une idée de la victoire. Non seulement le butin de la guerre était 
transporté - armes, or, argent et bijoux - mais aussi des images de scènes de bataille 
des villes conquises et des panneaux portant les noms des peuples soumis... Le 
cortège défilait au son des trompettes... Des substances aromatiques étaient également
transportées. Les prisonniers enchaînés, dont les plus importants étaient en général 
tués dans le cachot avant le sacrifice à Jupiter, marchaient juste devant le char du 
général victorieux... Des garçons plus âgés accompagnaient le général vainqueur à 
cheval, ainsi que ses officiers. Le char était suivi par les Romains qui avaient été libérés
de l'esclavage... Finalement, les soldats du commandant... fermaient la marche.  

Paul fait clairement allusion à l'un de ces défilés de victoire. Dieu, par Jésus-Christ, a 
gagné la guerre contre le péché et la mort. Par la vie, la mort et la résurrection du 
Christ, Dieu a définitivement et complètement vaincu ses ennemis.  Il a remporté une 
victoire si décisive que ses ennemis ne s'en remettront jamais. De même que le 
triomphe romain proclamait la gloire du vainqueur, le partage de bonne nouvelle 
proclame la victoire du Christ. Mes frères et mes sœurs, nous avons besoin qu'on nous 
rappelle ce message aujourd'hui. Paul nous rappelle que, malgré les difficultés actuelles
de son ministère, Dieu a encore gagné. 

Nous sommes les moyens par lesquels le message de l'évangile est diffusé 
Deuxièmement, nous voyons que nous sommes le moyen par lequel le message de 
l'évangile est diffusé. Verset 14b, « ... et il se sert de nous pour répandre en tout lieu, 
comme un parfum, la connaissance de Christ. Oui, nous sommes, pour Dieu, comme le
parfum de Christ parmi ceux qui sont sur la voie du salut et parmi ceux qui sont sur la 
voie de la perdition. »
" 

L'encens avait un rôle très important dans les triomphes. Lors de ces processions, les 
portes des temples de Rome étaient ouvertes et l'encens était brûlé sur les autels. 
L'encens brûlant était également porté dans des encensoirs dans le défilé lui-même. 
C'est, selon Paul, son rôle dans la procession triomphale. Il semble que l'encens ait un 
effet à la fois vertical et horizontal. Premièrement, nous sommes le parfum du Christ 
pour Dieu. La mission de Paul trouve sa source dans le Christ et s'élève comme une 



odeur agréable à Dieu. Mais le parfum ou l’odeur a également un impact sur ceux qui 
entourent Paul. Voyez-vous, l'odeur de l'encens rappelait aux Romains que leur général
était victorieux et qu'ils étaient en sécurité. Cependant, pour les prisonniers de guerre, 
celle-ci leur rappelait qu'ils étaient vaincus et qu'ils marchaient vers leur mort. Les 
Romains et les prisonniers de guerre sentaient le même parfum, mais il produisait deux 
réactions très, très différentes. Pour les ennemis vaincus, l'odeur de la victoire de Rome
n'était pas l'odeur de la vie, mais plutôt celle de la mort.  

« Il se sert de nous pour répandre en tout lieu, comme un parfum, la connaissance de 
Christ. » Nous sommes les moyens par lesquels le message victorieux de Dieu est 
diffusé dans le monde entier. Dieu, dans sa sagesse infinie, nous a choisis comme le 
moyen par lequel son message évangélique est diffusé. L'évangile est tellement présent
chez les disciples du Christ que sa présence est indéniable. Vous connaissez peut-être 
quelqu'un qui aime un peu trop son parfum ou son eau de Cologne. Que vous la voyiez 
ou non, vous savez qu'elle est là simplement parce que vous pouvez la sentir. Il est 
impossible de cacher sa présence. C'est ce que Paul dit de nous. 

Quand j'étais lycéen, je me suis cassé le bras en jouant au foot et j'ai dû me faire 
plâtrer. Avec le plâtre, je ne pouvais pas vraiment faire plus de dégâts à mon bras, alors
j'ai continué à jouer. Avec le temps, mon plâtre a commencé à sentir vraiment mauvais. 
J'ai essayé d’y mettre du talc pour bébé pour atténuer l'odeur, mais ça n'a pas marché. 
Je me souviens d'un jour précis où j'étais assis en cours d'espagnol et l'odeur était si 
forte que nous avons dû ouvrir la porte pour laisser l'air circuler. Les deux derniers jours
où j'ai porté ce plâtre, ma présence était indéniable.  

De la même manière, la présence de l'évangile dans la vie du croyant est indéniable. 
Paul souligne encore son point de vue en 2 Corinthiens 5.18-21 : « Tout cela est 
l’œuvre de Dieu, qui nous a réconciliés avec lui par Christ et qui nous a confié le 
ministère de la réconciliation. En effet, Dieu était en Christ, réconciliant les hommes 
avec lui-même, sans tenir compte de leurs fautes, et il a fait de nous les dépositaires du
message de la réconciliation. Nous faisons donc fonction d’ambassadeurs au nom de 
Christ, comme si Dieu adressait par nous cette invitation aux hommes : Au nom de 
Christ, nous vous en supplions : soyez réconciliés avec Dieu. Celui qui était innocent de
tout péché, Dieu l’a condamné comme un pécheur à notre place pour que, dans l’union 
avec Christ, nous recevions la justice que Dieu accorde. » L'évangile en toi devrait être 
évident pour tes amis, tes voisins et tes collègues. Il devrait être très clair, à travers ce 
que nous disons et notre façon de vivre, que l'évangile est présent et actif dans nos 
vies. « Oui, nous sommes, pour Dieu, comme le parfum de Christ parmi ceux qui sont 
sur la voie du salut et parmi ceux qui sont sur la voie de la perdition. »

Malheureusement, tout le monde ne va pas répondre positivement à ce message et, 
pour beaucoup, il sera offensant. Les ennemis de Rome détestaient l'odeur de l'encens 
qui annonçait leur défaite. De la même manière, il y aura ceux qui entendront et 
comprendront l'évangile mais ils vont le rejeter. La grâce de l'évangile sera pour eux un 



message détestable ou méchant. Beaucoup vont rejeter l'évangile et nous rejetteront 
également. Je l'ai déjà mentionné, mais l'un des thèmes principaux de 2 Corinthiens est
que la souffrance et le rejet sont des aspects normaux et nécessaires du ministère 
chrétien. La souffrance n'a en aucun cas nié le ministère de Paul, elle l'a plutôt confirmé
avec audace. Ceux qui rejettent l'Évangile trouveront toujours choquant le message du 
péché, du jugement et du salut par le Christ seul. Nous devons être prêts à proclamer 
ce message avec audace et à souffrir en conséquence. Paul a certainement souffert 
physiquement et émotionnellement pour l'amour de l'Évangile.
 
Si le message de l'évangile est offensant pour beaucoup, nous ne devons pas nous en 
servir pour justifier notre impolitesse. Au fil des ans, j'ai rencontré des personnes qui 
utilisaient certaines parties de l'évangile pour couvrir leur propre orgueil et arrogance. 
Nous devons déclarer l'intégralité de l'évangile, quelles qu'en soient les conséquences, 
MAIS nous devons le faire dans l'amour. Paul nous donne un exemple parfait de la 
manière de le faire lorsqu'il écrit des choses très difficiles dans 2 Corinthiens 10-13. 
Compte tenu de ce qu'il dit dans ces chapitres, il est difficile d'imaginer ce qu'il a écrit 
dans sa "lettre douloureuse". Paul n'a pas écrit ces choses par orgueil. Il a déclaré ces 
vérités difficiles parce qu'un rejet de celles-ci était un rejet de l'évangile lui-même. Nous 
le voyons dans les versets qui précèdent notre passage où Paul encourage l'église à 
pardonner à l'homme qui a été la cause de la lettre douloureuse de Paul. Paul termine 2
Corinthiens en affirmant son désir de renforcer l'église et de se réconcilier avec elle.  
Vous pouvez proclamer des vérités sur l'évangile de Jésus-Christ et il n'y a pas 
d'évangile dans ce que vous avez dit. Proclamez humblement, fidèlement et avec 
amour cette vérité. 

Si certains vont rejeter l'évangile, Paul nous dit aussi que d'autres répondront avec joie 
à l'évangile. Il y a peut-être ceux qui considèrent l'évangile comme une odeur de mort, 
mais grâce à Dieu, il y en a d'autres qui comprennent que ce message est le parfum de 
la vie éternelle. Quelle joie de savoir que Dieu se sert de nous pour annoncer son 
merveilleux message de salut. Ce n'est que par l'action du Saint-Esprit que nous 
sommes capables de déclarer cet incroyable message. Nous ne serons jamais 
suffisants en nous-mêmes, mais par la grâce de Dieu et la présence du Saint-Esprit, 
nous sommes suffisants. Oh église, soyez encouragés et réjouissez-vous. Dieu a 
remporté la victoire et nous a choisis pour déclarer son incroyable message. 
 
Conclusion 
Toute interaction avec l'évangile exige une réponse. D'après le texte, il n'y a que deux 
réponses à la connaissance de Dieu. L'une est de rejeter cette connaissance et de 
continuer en jugement, l'autre est de répondre joyeusement à cette bonne nouvelle. Si 
vous vous surprenez à rejeter l'évangile, je vous encourage à vous repentir. Comme 
Paul l'a encouragé aux Corinthiens : "C'est aujourd'hui le jour du salut !" Ne tardez pas 
à répondre à la bonne grâce de Dieu. 

Pour ceux d'entre nous qui suivent le Christ, votre témoignage présente-t-il le même 
type de parfum que celui décrit par Paul ? Si ce n'est pas le cas, repentez-vous. 



Commencez à prier pour que Dieu vous donne de l'audace et vous donne l'occasion de 
partager l'évangile. Lorsque Dieu vous donne cette opportunité, suivez-la dans 
l'obéissance. 


